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NEMATODES ASSOCIES ET PARASITES DE BLASTOPHAGUS 
DESTRUENS WOLL. [COL. SCOLYTIDAE] 

PAI~ 

C .  L A U ~ O N D  ( * )  & P .  C A t t L E  ( * * )  

( ' )  S t a t i o n  de  r e c h e r c h e s  s u r  les  N 6 m a t o d e s  (06), A n t i b e s .  - -  ( ' * )  S t a t i o n  de  
r c c h e r c h e s  [o r e s t i b r e s  (8zr), A v i g n o n .  - -  I n s t i t u t  n a t i o n a l  de  la  r e c h e r c h e  a g r o n o m i q u e ,  
F r a n c e .  

Le parasit isme par N6raatodes a 6t6 6tudi6 chez le Scolyte Blastophagus 
destruens, ravageur des Pins dans le Sud-Est  de la France. Des esp6ces d6jh connues 
de N6matodes associ6s ~. Get Inseete ont 6t6 trouv6es : Panagrolaimus tigrodon 
FucHs, '1930; Macrolaimus canadensis S~,NwAL, t960;  Mikoletzs sp et Bursaphe- 
lenchus sp, Une esp6ce nouvelle est d6crite : Ruidosaphelenchus ]anasii. Les stades 
larvaires de Parasltaphelencu,* papillat~ FccHS, 1937 et Parasitorhabditis pini- 
perdae (Fucus,  3.937) ROH.~t, 195~r, vivent  dans la eavit6 g6n6rale de l 'h6te .  La 
variat ion des taux d'in~ection et Faction sur Uinsecte h6te de ces deux N6matodes 
parasites sont discut6es. 

Blastophagus destruens WOLL. est, parmi les principaux ravageurs 
de faiblesse des Pins maritimes en ddpdrissement dans le Var, celui 
qui, avec Pissodes notatus FASR. (Col. Curculionidae), prdsente initia- 
lement les populations les plus dlevdes. Ses pullulations se maint iennent  
durant  plusieurs anndes consdcutives dans les peuplements de bord 
de mer, mais disparaissent assez rapidement au profit de celles de 
P. notatus dans les boisements de Uintdrieur (CARLE & SC~VESTEa, 
1969). 

Un important  parasitisme par Ndmatodes, rant  qualitatif  que 
quantitatif ,  a pu 6tre ddceld chez ce Scolyte. Par  ailleurs, des taux de 
mortalitd parfois tr~s dlevds ont dtd relev6s chez les larves en ddvelop- 
pement et chez les jeunes adultes. 

Dans un premier temps, l ' inventaire des Ndmatodes en prdsence 
a permis de retrouver des esp~ces ddjA connues et d 'en ddcrire une 
nouvelle. Des observations e t .  des exp4rimentations au laboratoire 
ont ensuite conduit A dbaucher les grandes lignes du cycle dvolutif 
des esp~ces int~ressantes. Simultandment, des dchantillonnage~ pdrio- 
diques ont contribud ~ prdciser les variations des taux de parasitisme 
respectifs. 
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M~thodes et techniques 

Les pr61~vements de B. destruens ont dtd effeetuds en for~t de 
Janas (prbs de Toulon) et dans l'Est~rel (pic de la Gardiette), pros de 
Bagnols-en-For~t ; ceux de B. piniperda proviennent de la for6t de 
Bouconne (prOs de Toulouse) et des Landes (Facture). Les prdl~vements 
ont portd, soit sur des rameaux tomb, s  ~ terre et h6bergeant des Insectes 
en nutrition de maturation,  soit le plus souvent  sur des portions de 
tronc eontenant  des galeries maternelles avec ou sans parents, 
divers stades d'dlaboration et divers dtats de d~veloppement larvaire. 

En ce qui concerne les N6matodes, les stades libres des esp~ees 
assocides et des esp~ces parasites ont ~td recueillis dans la sciure des 
galeries par  une m6thode ddriv6e de eelle de Baermann, avec passage 
sur papier kleenex. Les tarves des esp~ees assoei6es ont 6t6 rdcolt~es 
sur les insectes, dans les espaees intercutieulaires et sous 61ytraux. 
Les larves des esp~ces parasites ont dt~ reeueillies dans la cavit6 g~n6- 
rale par  dissection de larves et adultes des Scolytes. Les stades larvaires 
des Ndmatodes associ6s et parasites ont ~t6 ~lev~s jusqu 'au  s t ade  
adulte sur un milieu k base de sciure humidifi~e de liber de Pin. 

Au laboratoire, des ~levages de Blastophagus ont ~t~ conduits 
sur des rondins sains pr~alablement affaibtis par  t rai tement  thermique 
et, dans la mesure du possible, exempts d'agents d~tritiphages, prd- 
dateurs ou parasites oceasionnels (Aeariens notamment).  Certains 
de ees 61evages ont 6t6 effectuds dans le bu t  d'isoler les N6matodes 
sp~cifiques de B. destruens. 

L'act ion parasitaire 6ventuelle des N~matodes de la cavit6 g6n~- 
rale des Blastophagus adultes, a dt~ sommairement  apprdci~e par ~va- 
luation de i 'abondance et de la forme des glom~rules du tissu adipeux, 
de la longueur moyenne du germarium et du vitellarium, de l 'impor- 
tance du d6veloppement des testicules jugde d'apr~s leur surface. 

Caract6ristiques et biologie sommaire de l'hSte 

D'apr~s B. LEKANDER (1971), Blastophagus destruens WOLL. 
diff~re de l'esp~ce B. piniperda L. d~j~ d~crite par de nombreux auteurs 
dont BALACHOWSKY (19~9), par divers caract~res bien marquis  de 
coloration des massues antennaires, de forme des genitalia chez les 
adultes et de ehetotaxie larvaire et imaginale. Cette esp~ce, trouv~e 

~[ad~re et d~crite par WOLLASTON en 1865 sous le nom d'Hylurgus 
destruens, a ensuite et jusqu'~ ces. derni~res ann6es, ~t6 confondue 
avec B. piniperda. LEKANDEa l'a depuis retrouv~e dans des ~chan- 
tillons provenant  d'Isra~l, d'Italie, d 'Espagne m~ridionale, de Chypre, 
de Turquie, de France (midi mdditerranden) et l 'avait  provisoirement 
d6nommde, soit B. halepensis, soit B. piniperda type  mdditerranden. 
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Parmi les 6chantillons de Blastophagus de la France m~ridionale 
examines par l'un de nous (P.C.), B. destruens se trouverait  essentiel- 
lement en zone m~diterran~enne de basse alti tude (Roussillon, ~r 
Est6rel et Corse). En revanche dans les Landes et la Haute-Garonne,  
B. piniperda semble seul present. 

B. destruens poss~de, en outre, des partieularitfis biologiques 
net tement  diff~rentes de B. piniperda. Les deux esp~ces sont mono- 
voltines en France, mais l'esp~ce m~diterran~enne essaime plus pr~co- 
cement (mai au lieu de juillet) et la nutrit ion de maturation,  prise 
dans la moelle des jeunes rameaux, s'ach~ve tr~s t6t  (d~but oetobre), 
aussit6t suivie de la p6riode de ponte. Le d~p6t des oeufs s'~chelonne 
d'octobre/~ mars-avril et donne lieu ~ plusieurs repfin~trations sucees- 
sives des parents (3 g~n~rations sceurs en moyenne). Une nutrition 
de maturat ion paralt s 'intercaler entre les g~n~rations sceurs et il 
n'existe pas d'arr6t de ponte durant  la p~riode hivernale, ni de recherche 
d'abri temporaire de la par t  des adultes, no tamment  au niveau des 
collets des vieux arbres. Chez B. piniperda, le d~pSt des oeufs ne d~bute 
qu'en fin d'hiver et se poursuit  jusqu'A mi-printemps. La nutrition 
de maturat ion des descendants s'ach~ve au d~but de l 'hiver suivant  
et les adultes des deux sexes iraient alors hiverner sous les vieilles 
~corces au pied des troncs ou dans la liti~re avoisinante (?r 
1965; SROT, 1968). 

Parmi les ennemis naturels de B. destruens, les I-Iym~nopt~res 
parasites paraissent assez p e u  nombreux et leur incidence parasitaire 
semble relativement faible. En  revanche, de nombreux pr~dateurs 
ont ~t6 identifi~s dont les principaux sont : parmi les Col~opt~res, 
Rhizophagus depressus FAJart., Thanasimus ]ormicarius L. et plus 
rarement Temnochila caerules OL., parmi les Dipt~res, plusieurs esp~ces 
de Medetera en cours de d~termination et divers Acariens. Ces pr~da- 
teurs sont presque toujours presents dans les galeries maternelles et 
se nourrissent d'adultes en cours de ponte, d'ceufs et de larves avant  
nymphose. 

Les N~matodes rencontres chez B. destruens peuvent  ~tre divis~s 
en deux groupes : 

- -  Ruidosaphelenchus ]anasii n.g., n.sp., Panagrolaimus tigrodon 
Frscas, 1930, Macrolaimus canadensis SA~WAL, 1960, Mikoletzkya 
sp. et Bursaphelenchus sp. sont des n~matodes associ~s dont un seul 
stade larvaire (le 3 e) est localis~ sur le thorax de l 'Insecte, tandis que 
les autres stades larvaires et les adultes sont libres dans les galeries du 
Scolyte. 

--Parasitorhabditis piniperdae (FrxcI~s, 1937) ROR~g 1954 e t  
Parasitaphelenchus papillatus FucHs,  1937 ont leur 3 e stade (et ~ventuel- 
lement le 2e stade) parasite de la cavit~ g~n6rale, tandis que les autres 
stades larvaires et les adultes sont g~n6ralement libres dans les galeries. 
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N6matodes  associ6s 

Rui dosaphe l enchus  n. g. 

Aphelenchoididae. Const r ic t ion  cdphal ique  et  l~vres ar rondies .  
Cuticule a v e c  anndla t ions  fines. S ty l e r  de 12-14 ~z de longueur  avec  
~paiss issements  ba s aux .  Chei lorhabdions  f o r m a n t  un  guide du s tyler .  
P r o c o r p u s  avec  lumi~re tr~s visible.  Bu lbe  ovale.  Glandes  cesopha- 
giennes avec  lobes allong6s. P o r e  excr~ teur  gdndra lemen t  situ6 de 
1 ~ 2 l a rgeur  de corps  en arri~re du  bulbe .  Gonade  quelquefois  l~g~- 
r e m e n t  rdfl~chie. Vulve  pos tdr ieure  avec  repli  carac t~r i s t ique  de la 
cuticule.  Sac pos t -vu l va i r e  long. Queue  des deux  sexes avec  const r ic-  
t ion  s u b t e r m i n a l e  et  deux  pai res  de p~doncules  t e r m i n a u x  frang~s.  
5 ~ l e s  en p e t i t  nom bre .  Spicules de g r a n d e  taille, avec  p a t t i e  m~diane  
allongde et  paral l~le  ~ l ' axe  du corps.  Queue  du mMe avec  trois  pa i res  
de papi l les  caudales .  B u r s a  et  g u b e r n a c u l u m  absen t s .  

Esp~ce  t y p e  : Ruidosaphelenchus pensobrinus M a s s , Y ,  1966, 
n. comb. ,  syn.  Laimaphelenchus pensobrinus M_~ss~v, 1966. 

Ruidosaphelenchus janasii n. sp. 

DIMElUSlONS : Femelles (15) - -  L : 640-720 ~z (684 [z) - -  a : 29- 
39 (36,5) - -  b : 9,6-11,3 (10,4) - -  c : 20-29 (24,4) - -  v : 67-71 (70,2). 
t t o l o t y p e  - -  L : 670 ~ - -  a : 37 - -  b : 9,7 - -  c : 21 - -  v : 68,1. Mdles 
(10) - -  L :  670-780 ~ (753 fz) - -  a : 37-46 (39,5) - -  b : 10,3-11,4 
(11,1) - -  c : 18-24 (20,5). A l l o t y p e -  L : 78O ~ - -  a : 46 - -  b : 10,8 - -  
c : 21 - -  L 3 (8) - -  L ----- 310-350 ~z (338 ~z) - -  a : 20-24 (23,2) - -  b : 
6 , 2 . 7  ( 6 , 5 )  - -  c : 1 4 , 5 - 1 6  ( 1 5 , 5 ) .  

DESCRIPTION : Femelles : les spec imens  fixes ~ chaud  p r e n n e n t  
un  hab i tu s  l~g~rement  arqu~,  avec  inf lexion plus  for te  au  n iveau  de la 
v1/1ve. 

Cuticule  annelde,  dpaisse de 0,5 ~z env i ron ;  e s p a c e m e n t  en t re  annd- 
la t ions  ne d ~ p a s s a n t  pas  0,7 ~ 0,8 ~. C h a m p s  l a td raux  ]arges de 2 ~z 
env i ron  avec  deux  incisures  centra les .  A m p h i d e s  et  p h a s m i d e s  non  
visibles. 

T~te  a r rondie ,  ldg~rement  ap l a t i e  sur  le s o m m e t ,  s~par~e du  corps  
p a r  une cons t r i c t ion ;  d i am~t re  au  n i v e a u  de !a cons t r ic t ion  : 6-8 ~, 
L~vres  peu  marquees ,  au  h o m b r e  de 6. 

S ty t e t  long  de 12-14 ~z (13,1 ~z); pa r t i e  antdriet~re effil~e, l~ngue de 
5-6 ~z; laartie pos t~r ieure  plus large,  et  t e rmin6e  p a r  des r en f l emen t s  
basaux .  

(Esophage  caract~r isd  pa r  un  pyocorpus  avec  une  lumi~re tr~s 
vis ible;  p a r t i e  an t~r ieure  du  p r o c o r p u s  plus large (4 ~) que  la pa r t i e  
pos tdr ieure  qui  se t e r m i n e  p a r  une  l~g~re cons t r ic t ion .  
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FIG. 1 - A ~ F : Ruidosaphelenchus j a n a s i i  n. g. ,  m s p .  - -  A.  Ma le ,  r u e  l a t ~ r a l e  - -  
B .  F e m e l l e ,  r u e  l a t ~ r a l e  - -  C. F e m e l l e ,  p a r t i e  u n t ~ r i e u r e ,  r u e  l a t ~ r a l e  - -  
D.  F e m e l l e ,  q u e u e  - -  E .  F e m e l l e ,  v u l v e  - -  F .  M a l e ,  q u e u e  - -  G. Ruidosa~ 
phelenchus pensobrinus~ s p i c u l e .  
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Bulbe m~dian de grande taille (L : 17-18 ~, 1 : 12-13 li), de forme 
ovale. Appareil valvulaire au centre du bulbe ou l~g~rement en avant.  
Orifices des canaux des glandes cesophagiennes situ~s respectivement 
~ 2-3 ~ en avant  et 2 ~ en arri~re des valves. 

Glandes cesophagiennes s '6tendant sur 100 ~ ~ partir  de la base 
du bulbe. Cardia pr6sent. 

Intest in avee lumi~re 6troite; rectum tr~s inelin6; orifice anal 
16g~rement prodminent. 

Pore exer6teur situ6 ~ 88-99 ~ (90 ~) de l 'extr6mit6 ant6rieure. 
Anneau nerveux situ6 ~ mi-distanee entre la base du bulbe et le 

pore exer6teur. Hemizonide n o n  visible. 
Gonade unique, quelquefois 16g~rement r6fl6ehie, remontant  

souvent au niveau des glandes cesophagiennes. Ovoeytes dispos6s 
sur une seule rang6e dans la zone germinative et dans la zone de erois- 
sanee de l'ovaire. Oviduete r6duit & une spermath~que de g rande  
taille (L : ~0-50 ~) eontenant, quand la femelle est f6eond6e, de 5 

20 spermatozo[des dispos6s en pile. Ut6rus ~ patois @aisses et 
vagin tr~s inelin6. Vulve post6rieure en fente transversale, situ6e sur 
un mamelon, reeouverte d e  fa~on earaet6ristique par un repli de la 
eutieule. Sac post-vulvaire s '6tendant sur plus de la moiti6 de la 
distance vulve-anus, contenant souvent des spermatozoides. 

Faee ventrale du corps pr6sentant un d6eroehement au niveau 
de la vulve. 

Queue relativement arqu6e avee une constriction subterminale 
et deux paires de p6doneules terminaux typiques, la paire dorsale 
6rant plus d~velopp6e que la paire ventrale. Extr6mit6 des p6doneules 
frang6e. 

Mdles : taille en moyenne plus grande que eelle des femelles et 
habitus arqu~ plus aceentu6. 

Testieule unique non r6fl6ehi ou 16g&rement r6fl6ehi. Spermato- 
gonies sur une seule rang6e. Spermatozo~des mesurant  6 /~ 8 ~z de 
diam~tre. 

Spicules de grande taille, de forme tr~s earaet6ristique; patt ie 
proximale (apex) tr~s d6velopp6e et dot~e de bourrelets basaux;  
partie mddiane allong6e et plus ou moins parall~le ~ l 'axe du corps; 
partie terminale amineie avee une double ineurvation. 

Orifice eloaeal situ6 au sommet d ' u n  important  mamelon. 
Queue arqu6e avee, eomme ehez la femelle, une constriction 

subterminale et deux paires de p6doneules terminaux frang6s ~ leur 
extr6mit6. Rappor t  longueur queue/diam~tre queue (en arri~re du 
mamelon anal) : 2,1 en moyenne. 

Deux paires de papilles eaudales de grande taille : 1 paire anale 
en position m6dio-ventrale, 1 paire post-anale situ6e au milieu de 
la queue en position ventrale. 1 paire de tr~s petites papilles subter- 
minales en position ventrale. 
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3 e stade larvaire : cuticule plus 4paisse quc chez l 'adulte et 
ann61ations non visibles. T~te arrondie avec constriction. Amphides 
avec orifices transversal, situ6es au niveau de la constriction c6pha- 
lique. Bulbe cesophagien ovale mais plus 6troit quc chcz l 'adulte. 
Anus visible et queue r6guli6rement amincie. 

INSECTE-H~)TE : Blastophagus destruens 
LIEu TYPE : Pins maritimes d6p6rissants. For~t des ~[aures. Var. 

France. 

~)]~P6T DES LAMlgS : holotype : i femelle -- Lame 842-1; Allotype : 

1 mgle - -  Lame 842-5. 
I-Iolotype, allotype et paratypes sont d6pos6s dans la collection 

de la Station de reeherches sur les N6matodes, I.N.R.A., Antibes, 
France. 

I lame de paratypes femelles et I lame de paratypes males ont 
4t4 d@os6s k l' ((U.S.D.A. Nematode Collection ~>, Beltsville, NIaryland 
(U.S.A.). 

1 lame de paratypes femelles et I lame de paratypes males ont 
6galement 6t6 envoy6s k la (~ Rocky l~ountain Forest and Range Expe- 
riment Station )), Albuquerque, New-~exieo (U.S.A.). 

DIAGNOSE : Ruidosaphelenchus ]anasii diff6re de R. pensobrinus 
par la taille et la forme des spicules du ms Chez R. ]anas~i, les spicules 
sont plus grands, leur diam~tre est plus important  et les bourrelets 
de l 'apex sont plus marqu6s. R. yanasii se earaet6rise 6galement par 
une valeur plus faible du rapport longueur queue/diam6tre queue 
(2,1 contre 2,4 ehez le male de R. pensobrinus). Les papilles anales 
du male de R. ja~asii sont plus grandes et les papilles subterminales 
plus petites que eelles de R. pensobrinus. 

DlSCUSSmN : une r6vision r4cente de la superfamille des Aphelen- 
choidea (NIcKLE, 1970), bas6e essentiellement sur la forme des spicules, 
valide le genre Laimaphelenchus FUCHS, 1937. L ' examen  des earae- 
t6res des repr6sentants du genre Laimaphelenchus r6v61e cependant 
que la forme des spicules de L. pensobrinus est tr6s diff6rente de eelle 
des autres esp6ees du genre. Un nouveau genre est done propos6 : 
Ruidosaphelenchus, avee comme esp6ce type Ruidosaphelenchus 
pensobrinus ()r 1966) n. comb., r6eolt6 ~ Ruidoso, Nouveau- 
~[exique, U.S.A. 

R. ~anasii diff6re de 11. pensobri,nus par les earaet~res 6num4r6s 
dans la diagnose. Les populations de ees deux esp6ees diff6rent 6gale- 
ment  par la taille des males, ees derniers 6tant en moyenne plus grands 
que les femelles chez R. yaq~asii. 

L'Insecte-h6te est 4galement diffdrent : Dendroctonus ad~unctus 
dans le cas de R. pensobrinus, Blastophagus destruens dans le cas de 
R. janasii. De plus, R. janasii poss6de son 3 e stade larvaire fix6 sur 
l'insecte, bien qu'il en soit peut-6tre de m4me pour R. pensobrinus. 

L'ensemble de ces crit6res semble done justifier R. janasii comme 
esp6ce nouvelle. 
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BIOI~COLOGIE : R. ]anasii pr6sente un cycle ~volutif analogue 
celui de la majorit~ des N~matodes associ~s s des Insectes. Le 3 e stade 

larvaire est seul present sur le Scolyte. Tous les autres stades, y compris 
les adultes des deux sexes, effectuent leur d~veloppement dans les 
galeries maternelles de leur h6te. 

Les ceufs pondus par les femelles ~closent gdndralement au bout 
de 24 heures. Les larves muent  deux lois, puis a t tendent  'A l '~tat de 
larves de 3 e stade le moment favorable pour se fixer sur lc jeune 
Blastophagus n~oform~. La contamination de l 'Insecte semble s'effectuer 
au moment de la mue imaginale en logette nymphale,  mais le processus 
exact de fixation n 'a pu 8tre observ6. Sur les Scolytes adultes, les larves 
de 3 e stade sont toujours localisdes au niveau des stigmates m~tatho- 
raciques. Elles sont fix~es par leur extr~mit~ ant6rieure et agglom6rdes 
en faisceaux de plusieurs dizaines d'individus. Elles restent sur les 
t~guments pendant  la p~riode de nutri t ion de maturat ion que l 'Insecte 
prend sur rameaux et ne qui t tent  leur h6te qu 'au moment  du forage 
de la galerie maternelle, assurant alors la dissemination de l'esp~ce. 
Certaines larves n 'abandonnent  leur h6te et n 'ach~vent teur cycle 
que dans les galeries de la 2 e ou de la 3 e g~n~ration sceur. Dans la galerie 
maternelle du Scolyte, les larves de 3 e stade muent  deux fois et donnent 
des adultes qui s 'accouplent et pondent. 

Le taux de frdquentation de l 'Insecte par R. ]anasii est trbs 
variable suivant  le lieu et la p~riode de l'ann~e. I1 varie de 63 ~ 90 ~'o 
suivant les cas, dans les dchantillonnages effectu~s sur de jeunes 
insectes parfaits et des adultes en nutrit ion de maturation.  

Panagrolairnus ti grodon Fuc~ts, 1930 

Cette esp~ce poss&de des larves 'de 3 e stade localisdes, comme celles 
de R. ]anasii, au niveau des stigma.tes mgtathoraeiques de leur h6te. 
Les ]arves ne sont cependant pas fixges ~ la cutieule et sont libres de 
leurs mpuvements, alors que F u c u s  mentionne des larves de P. tigrodon 
fix~es sur Blastophagus piniperda par une goutte de mucus. Par  ailleurs, 
routes les larves de Panagrolaimus signal6es sur Scolyte ont 6t6 
trouv~es jusqu'~ prdsent sous les ~lytres ou dans les replis intersegmen- 
taires dorsaux. 

Le taux de fr6quentation est relativernent 61ev~ et a t teint  80 
90 ~o sur les adultes en nutri t ion de maturation.  

Macrolaimus canadensis SANW•L, 1960 

PosITION SYST~MATIQU~. : les populations de MacroIaimus trouv~es 
dans les ga!eries de Blastophagus appart iennent  ~ l'esp~ce Macrolaimus 
canadensis, d_dcouverte clans les galeries de Phloesinus canadensis 
SWAINE de la province de Quebec, 
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Les caract~res sp~cifiques (forme de la cavitd buccale, de la pointe 
caudale, des spicules, du gubernaculum, ainsi que le hombre et la dispo- 
sition des papilles eaudales), sont semblables. M. canadensis des ~au re s  
ne se diff~rencie de la population canadienne, que par une taille ldg~- 
rement sup~rieure ehez les m~les et une valeur diffdrente de b : 

L : 1130-1170 ~ (?~[aures). 950-1070 ~ (Canada). 
b : 5,5-5,7 (IV[aures) - -  4,3-4,7 (Canada). 

Bm~COLOGI~. : les larves de 3 e stade de M. canadensis sont loea- 
lis6es dans les intercoxas m~tathoraciques de l'h6te. Le cycle ~volutif 
de ee n~matode est comparable /~ eelui des esp~ces prde~dentes. A la 
difference de R. ]anasii dont le 3 e stade est souvent trouv~ au voisinage 
ou sur les larves ~gdes et les nymphes de Blastophagus, le 3 e stade 
larvaire de M. canadensis a ~t~ observ~ seulement sur les jeunes 
Insectes parfaits. La contamination des galeries des diverses g~n~- 
rations sceurs a ~galement ~t~ mise en dvidenee, ee qui laisse supposer 
que les larves de Macrolaimus n'abandonnent  pas toutes leur h6te 
durant  le forage de la premiere galerie maternelle. 

Le taux  de frdquentation est tr~s ~lev~ et at teint  souvent  100 % 
ehez les adultes en nutrition de maturation. 

Parmi les esp~ees de Macrolaimus d~erites, seuls M. crucis (syn. 
M. hamatus THORNE), M. taurus THORNE et M, canadensis vivent  
dans les galeries d'Insectes xytophages. M. canadensis semble ~tre 
la premiere esp~ce de ce genre qui pr6sente un stade !arvaire port6 
par un Insecte, 

Mikoletzkya sp. 

Cette esp~ee en eours d'6tude, poss~de des larves de 3 e stade 
loealis6es 6galement au niveau des intereoxas m~tathoraciques de 
Blastophagus. Les taux de fr6quentat ion sont variables, mais toujours 
plus importants  chez les jeunes 6mergents que ehez les adultes en 
nutrition de maturation. 

Dans la littdrature, le genre Mikoletzkya est tit6 eomme 6tant 
exelusivement rencontr6 sous les 61ytres des Seolytes. Le seul Miko- 
letzkya inf6od6 g u n  Blastophagus, M. cordovector KAKVLYA, a ~t6 
trouv6 sur B. minor HAaT. 

Bursaphelenchus sp. 

Les Bursaphetenchus des galeries de Blastophagus des ~[aures 
different net tement  de Bursaphelenchus piniperdae FUcHs, 1937 
trouv~ dans les galeries de Blastophagus pin@erda d'Allemagne. Un 
certain nombre de caract~res morphologique8, en particulier la forme 
arrondie de la queue de la femelle chez les exemplaires des lV[aures, 
permet tent  de penser qu'il s 'agit d 'une nouvelle esp~ce. 
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Les Iarves de 3 e stade sont localis6es 6gaIement au niveau des 
intercoxas m6tathoraeiques.  Les adultes sont beaucoup plus fr6quents 
dans les galeries que eeux de Mikoletzkya sp., sur tout  pendant  la 
phase subcortieale de l 'Inseete, d 'octobre ~ mai. 

N6matodes parasites 

Parasitaphelenchus papillatus FucHs, 1937 

POSITION SYST]~MATIQUE : La population de P. papillatus des 
l~[aures diff~re de la population d~crite en Allemagne par FucHs & 
RtiHM, par la taille net tement  plus grande des individus et la valeur 
du rappor t  b : 

~[aures : femelles . . . . . . . . . . . . . . . . .  L : 2010-2050 ~ b : 22-24 
m~les . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  L : 1540-1940 [z b : 17-18 

Allemagne : femelles . . . . . . . . . . . . . . . . .  L : 1560-1655 ~ b : 15,9 
16,4 

m~les . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  L : 1455-1500 ~ b : 14,3 
15,4 

L'extr6mit~ caudale est 5galement diff~rente chez les m~les des 
l~[aures et sa forme se rapproche de eelle de P. ateri (FucHs, 1937) 
R/AHM, 1954 et P. acuminati R~3H~, 1956. Les principaux caract~res 
morphologiques des adultes et des larves parasites de la cavitd gdn~- 
rule de Blastophagus ~tant cependant  en accord avec la description 
donn6e par les deux auteurs allemands, il semble qu'il s'agisse bien 
de P. papillatus ou d'un type particulier de cettc espbce. 

CYCLE ~VOLUTIF : les adultes de P. papillatus sont libres dans les 
galeries maternelles du Scolyte. Les ceufs donnent  naissance s des 
larves qui muent  deux fois avant  de p~n~trer duns lu jeune larve de 
Blastophagus. En ddbut d'infestation, la taille des L3 n'exc~de pas 
300 ~ 350 a e t  le bulbe cesophagien est piriforme. Les L3 moyennement  
ddvelopp~es mesurent  500 /~ 600 a e t  leur bulbe mddian est arrondi. 
Chez les Blastophagus adultes, la taille des L3 a t te int  800 ~ 930 ~x. 
R/5"H~I admet  l 'existence d 'une mue duns ]a cavit~ g~ndrale, donnant  
des L4; cette observation n'a pu 6tre vdrifi6e et il apparai t  dans le 
cas prdsent que les larves mesurant  800 ~ 930 ~z sont toujours des L3. 
Ces dernibres muent  aprbs 6tre sorties de l ' Insecte et donnent  des L4 
dont  la tailIe a t te int  1 -X 1,2 mm. La  mue L3-L4 doit donc se produire 
d~s que la larve quit te  l'insecte, car les L4 peuvent  ~tre observdes 
quelques jours seulement apr~s Ie d~but du forage de la galerie mater- 
nelle. La derni~re mue s 'accompagne d 'une ~longation considdrable 
du corps, l 'adulte  pouvant  ddpasser 2 ram. Le nombre d'adultes rcncon- 
trds duns les galeries est toujours re la t ivement  faible compard a u  
nombre de larves prdsentes duns la cavit~ g~n~rale et au taux  de para- 
sitisme des Insectes. 
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Le mode de pdndtration et de sortie du Ndmatode n'a pu encore 
~tre mis en dvidence. 

Paras i torhabdi t i s  p in iperdae  (FwcHs, 1937) RC'~t~[, 195:~ 

P. piniperdae est dgalement caractdrisd par la prdsence de larves 
de 3 e stade dans la cavitd gdndrale de Blastophagus. Cette particu- 
laritd dolt 6tre soulignde, car tous les autres Parasitorhabditis connus 
sont des N~matodes associ~s aux Scolytes avec un 3 e stade sous les 
dlytres, dans le tube digestif ou les tubes de ~[alpighi. 

Le cycle dvolutif est comparable g celui de Parasitaphelenchus 
papillatus : les L3 qui se sont considdrablement ddveloppdes dans la 
cavitd gdndrale, sortent de leur hSte et se transforment en L'r puis 
en aduttes. Les larves de P. piniperdae semblent ~tre en fin de 2 e stade 
quand elles pdngtrent dans les larves de Blastophag*~s. 

i~volution des populations et modatit6s d'action 
des n~matodes parasites 

Les premieres observations ont dtd effectudes en 1968-1969 sur 
des populations des deux esp~ces de Blastophagus. Des rdsultats partiels 
sont seutement rapportds ici; des dtudes actuellement en cours les 
compl~teront ultdrieurement. 

Pour les populations examindes et les biotopes prospectds, les 
taux de parasitisme considdrds globalement sur de jeunes adultes 
fraichement dmergds sont, pour Blastophagus destruens, toujours 
supdrieurs g ceux relevds chez B. piniperda des Landes ou de Bouconne 
(tabl. 1). L'intensitd du parasitisme (nombre de Ndmatodes par Insecte) 
est dgalement plus 61evde chez B. destruens. 

Des fluctuations du taux de parasitisme ont dtd relevdes durant  
la vie imaginale de B. destruens (tabl. 2) : 

TABLEAU 1 

Comparaison des taux de parasitisme par P. papillatus et P. piniperdae 
sur ]eunes insectes par/aits de Blastophagus piniperda 

et Blastophagus destruens 

T a u x  de  % de  p a r a s i t i s m e  
t t 6 t e  P r o v e n a n c e  D a t e  I n d i v i d u s  p a r a -  

d i s s ~ q u ~ s  s i t i s m e  < 10 1 0 h 3 0  > 3 0  
g l o b a l  l a r v e s  l a r v e s  l a r v e s  

B. piniperda L a n d e s  24 /4 -28 /4  82 60 68 30 2 
B. pinip~rda B o u c o n n e  26 /6 -7 /7  64 60 82 18 0 
B. destruens. J a n a s  8 /4 -15 /5  185 84 54 38 8 

- -  P i e  de  la  
G a r d i e t t e  16 /3 -17 /3  90 74 68 29 3 

- -  J a n a s  26 /1 -24 /2  54 82 - -  - -  - -  
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- - A u  moment de l'essaimage des jeunes dmergents vers les 
rameaux (mai-juin), le taux moyen de parasitisme est de l'ordre de 
s o  %. 

- -  Pendant  la p~riode de nutri t ion de maturat ion sur rameaux,  
le taux de parasitisme at teint  87 ~ 90 %. Par ailleurs, la mortalit6 
imaginale au cours de cette phase est toujours tr~s importante. Des 
dissections effectu~es sur 114 individus morts au laboratoire pendant  
cette p~riode, ont montrd que le taux de parasitisme ne d~passait 
pas 68 % et que 22 % seulement des cadavres ~taient massivement 
parasites. 

- -  Les N6matodes ne semblent donc pas 8tre la cause majeure,  
darts ce cas pr6cis, de la mortalit6 de post-~mergence. Comme chez la 
plupart  des Insectes xylophages, cette mortalit~ doit plut6t ~tre 
attribu6e ~ un ph~nom~ne de malnutri t ion larvaire. 

- -  En fin de nutrition de maturation,  et alors que l'essaimage 
des adultes vers les lieux de ponte a d~j~ commenc6 (octobre), le taux 
de parasitisme des individus encore sur rameaux est voisin de 100 %; 
corr61ativement, l'intensit~ du parasitisme est 6levee (~2 ~ 68 % 
des cas de parasitisme fort). I1 apparalt  de plus, apr~s les premiers 
~chantillonnages p~riodiques effectuds, que les individus massivement 
parasit6s prennent une nutrit ion de maturat ion plus longue que les 
individus sains ou faiblement parasites. En effet, les premiers Scolytes 
essairnant vers les lieux de ponte et diss~qu6s en d~but de forage de 
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FIG. 2. Variations du taux (%) et de l 'intensit6 (nombre moyen de N6matodes 
par individu) de parasitisme global par P. piniperdae et P. papillatus en 
fonction de la longueur des galeries maternelles de BIastophagus destruens. 
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galerie, sont toujours plus faiblement infest~s (taux de parasitisme de 
40 'X 60 % environ). Cette valeur se maintient au eours de la premiere 
g~n~ration sceur, alors que l'intensit~ du parasitisme diminue du fair 
de l 'allongement des galeries maternelles et de la migration des N~ma- 
todes hors de leur h6te. 

Le mode de lib4ration des N~matodes a ~td examinfi par eomptage 
des larves restant dans la eavit6 g~n&rale de l 'Inseete en fonction de la 
longueur de galerie maternelle d~j~ for~e (fig. 2). Les larves paraissent 
sortir tr~s pr~eoeement, pratiquement au moment  off la femelle de 
Blastophagus commence ~ d@oser ses ceufs. En fin de galerie de ponte, 
les mMes et les femeltes eonservent encore un stock r~duit de N~matodes 
(1 ~ 2 larves en moyenne par individu parasite), ee qui pourrait  per- 
mettre l ' infestation des galeries des g~n~rations sceurs. En fait, des 
dissections de femelles de Blastophagus effeetu~es, soit en fin de r~g~nfi- 
ration subeortieale (galerie a-geugle et sans ceufs faisant suite /~ la 
galerie de ponte), soit en nutrit ion de rematurat ion sur rameaux 
(entre deux g~n~rations sceurs), montrent  une intensit~ de parasitisme 

nouveau tr~s ~lev~e (~0 ~ 50 larves par Inseete). I1 semble done que 
les adultes du Seolyte aient la possibilit~ d'etre r6infest6 dans les 
galeries de r~g~n~ration ~ partir des descendants des N~matodes 
qu'ils h~bergeaient pr~e~demment. 

Un certain nombre de dissections ont ~t~ effeetu~es, afin de pr~eiser 
I'fiventuetle action parasitaire exerefie par P. papillatus et P. piniper- 
dae sur B. destructs au d4but de ia nutrit ion de maturat ion des jeunes 
adultes du Seolyte. Nous avons alors tent~ d'appr~cier pour ehaque 

TABLEAU 3 

Apprdciation de l'actio'n parasitaire des Ndmatodes 
sur Blastophagus destruens avant essaimage vers les lieux de ponte. 

In t ens i t~  du  Sexe Nb.  A b o n d a n c e  Surface  L o n g u e u  r 
pa ra s i t i sme  d ' i nd i v i dus  rnoyenne  m o y e n n e  des m o y e n n e  

dissdqu~s du  t issu  tes t icules  ( ram e) v i t e l l a r i um 
ad i peux  (*) ( ram) 

N o n  paras i t~  ~ 4 3,0 1,3 
4 3,5 

Fa ib le  . . . . .  ~ 6 2,8 1,2 
? 16 %0 

Moyen . . . .  (~ 9 2,5 1,2 
? 8 2,5 

For t  . . . . . .  ~ 25 1,8 1,0 
17 2,0 

(*) N o t e  de 0 ~ 4 

0,90 -- 1,48 

0 ,86- -1 ,21  

0,88 -- 1,30 

0,83 --  1,02 
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individu examind, d'une par t  l ' importance des rdserves en mati~res 
adipeuses (4chelle de 0 '~ 4 selon l 'abondance et l 'apparence des g[om4- 
rules de corps gras), d 'autre  par t  le d4veloppement de l 'appareil gdnital, 
la surface moyenne des testicules chez le ms la longueur des ovarioles 
chez la femelle. Les r4sultats (tabl. 3) tendent  s montrer  chez les 
Insectes for tement  parasit4s un d4ficit en mati~res adipeuses et un 
moindre d4veloppement des organes g4nitaux. Ces r4sultats demandent  
'X fitre confirm4s, mais on comprendrai t  d~s lors, si tel 4tait le cas, 
que les individus massivement parasit4s aient besoin d 'un compl4ment 
alimentaire en phase de nutr i t ion de maturat ion,  ce qui se t raduirai t  
alors par un essaimage plus tardif  et, pour une m~me f4condit4, par 
un allongement des galeries maternelles. 

Conclusion 

L'inventaire  faunistique des N4matodes de B. destruens, xylo- 
phage in tervenant  dans le proeessus de d@4rissement du Pin marit ime 
dans le I~[idi m4diterran4en, entrepris depuis deux ans, apporte d~s 
main tenant  d'int4ressants renseignements. Le eomplexe de N4matodes 
inf4od4s ~ eette esp~ce est partieuli~rement riehe. Sur les 7 esp~ces 
isol4es jusqu'k pr4sent, einq peuvent  fitre eonsid4r4es eomme assoei4es 
et deux eomme parasites de la eavit4 g4n4rale. 

Parmi  les esp~ces assoei4es, l 'une d 'entre  elles au moins, Ruidosa- 
phelenchus ]anasii, est nouvelle et un genre nouveau a 4t4 er44. Parmi  
les esp~ees parasites, Parasitaphelenchus papillatus pr4sente un certain 
hombre de earaet~res diff4rents de eeux d4j~ d4erits ehez eette esp~ee. 
Par  aiUeurs des earaet~res souvent  nouveaux distinguent la p lupar t  
des esp~ees mentionn4es de eelles d4jk dderites ehez Blastophagus 
piniperda. 

Enfin, il apparai t  que Faction parasitaire exerc4e par les N4ma- 
todes sur leur hSte est assez faible. Des 4tudes ult4rieures permet t ron t  
de mieux pr4eiser le mode d 'act ion et l ' ineidenee du parasitisme sur 
la dynamique des populations de B. destruens. 

SUMxMARY 
Nematodes associated with and parasitic on Blastophagus destr'uens WOLL. 

[Col. Scolytidae] 

The nematodes Ruidosaphelenchus janasii n.g., n. ~p., Panagrolaimus tigrodon 
Fuc~Is, 1930, Macrolaimus canadensis S..tNW.~L, 1960, Mikole~kya sp. and Bursa- 
phelenchus sp., were found associated with Blastophagus destruens (Col. Scolytidae), 
a pest of Pine in the South-East of France. Ruidosaphelenchus janasii n.g., n.sp. 
is described and illustrated. Larval stages of Parasitaphelenchus papillatus FucHs, 
1937 and Parasitovhabditis piniperdae (Fvc~s, 1937) RtiH~, 1954, occur in the 
body cavity of the insect host. Variation of infection rates and parasitic effect of 
the nematodes on the host are discussed. 
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